
 

Hommage à S. Rachel Jetté, csc 
 
 
Née à St-Liguori-de-Montcalm le 25 avril 1940, durant 
la procession des Rogations à la St-Marc, Rachel est la 
dixième d’une famille de 10 enfants.  Ce moment 
liturgique aura laissé des traces dans son être… 
 
Sa famille, son éducation et sa culture ont favorisé la 

recherche spirituelle qui l’a habitée dès sa tendre enfance et tout au long 
de sa vie. 
 
Rachel a grandi sur une ferme et a gardé d’heureux souvenirs du travail 
dans les champs. On la retrouvera plus tard à D-3-Pierres et à Terre Sacrée. 
 
Élève chez les sœurs de Sainte-Croix, sa vocation est née alors qu’elle était 
en 4e année;  en voyant son professeur elle a tout simplement voulu être 
comme cette femme :  une sœur enseignante.  Et c’est en 1962 que Rachel 
se présentait à la porte du postulat. 
 
Durant son noviciat ses qualités de leader étaient au rendez-vous.  Formée 
à des camps de liturgie, elle savait transmettre ses connaissances et ouvrir 
postulantes et novices à la Parole de Dieu particulièrement au mystère 
pascal. 
 
Durant le scolasticat, étant déjà diplômée en pédagogie, elle enseigne la 
catéchèse en 10e et 11e année classique. 
 
En ’66 elle est nommée à la maison de la rue Jarry pour être professeur de 
catéchèse et animatrice de pastorale.  Elle vit cette expérience en 
partenariat avec le professeur de catéchèse et animateur de pastorale à 
l’école des garçons.  On entrevoit bien la femme de réseautage… 
 
En ’70 elle est engagée à la C.E.C.M. comme animatrice de pastorale à la 
polyvalente Jeanne-Mance où elle a mis sur pied des projets qui incarnaient 
les valeurs qu’elle proposait aux jeunes.  En ’73 elle déménage dans le 



 

quartier pour être une présence encore plus significative.  Elle habite rue 
Chambord avec une de nos associées, Andrée Painchaud. 
 
En juin ’77 elle quitte pour Haïti afin d’assurer la direction du Collège 
Régina Assumpta du Cap-Haïtien.  Là aussi elle a travaillé en partenariat 
avec les Directions du Lycée et des collèges du Cap-Haïtien pour préparer 
un programme de formation pour leurs professeurs.  Ce 3 ans en Haïti a 
aussi été pour elle un temps d’expérience spirituelle intense. 
Elle reviendra au Canada après un séjour de 3 ans atteinte de crises de 
lymphangite et de filariose.  Cette pathologie lui vaudra l’amputation d’une 
jambe au printemps 2015… 
 
De retour au Québec, un Québec qui a changé de visage et lui pose 
question, Rachel se laisse guidée de l’intérieur… 
C’est alors que Sœur Jeanne Dussault lui confie la pastorale vocationnelle.  
Son premier mouvement est de s’allier un comité de coordination constitué 
des sœurs Claire Desmarais, Claire Lanthier complété par Pauline Lebel des 
États-Unis et Barbara Hébert de la province anglophone.  Nicole Benoît 
prendra la relève de Claire Lanthier. 
 
C’est la mise sur pied des camps de pastorale vocationnelle.  Des couples 
demandent de faire avec et pour eux ce qui se fait avec les jeunes;  c’est le 
début des camps familiaux. 
 
Au début des années ’80 naît Contact Sainte-Croix, un comité conjoint des 
Sœurs, Frères et Pères.  Un local de pastorale vocationnelle s’ouvre à 
l’Oratoire Saint-Joseph et le projet de la rue St-Hubert appelé « Aube 
Nouvelle » prend naissance.  Rachel a vécu dans cette communauté de 
1991 à 1999 
 
Avec la culture des vocations naît de nouvelles formes de vie consacrée.  Au 
Québec, S. Rachel accompagnera Mme Marie-Hélène Chartrand à qui se 
joindra Dieudonne Batraville comme Missionnaires Sainte-Croix. 
 
En 1985, la congrégation vote l’option préférentielle pour les Pauvres.  
C’est pour concrétiser cette option que S. Pierrette Laverdure interpelle S. 



 

Rachel pour mettre sur pied un projet au chalet de l’Ermitage pour les 18-
30 ans;  ce projet a son jardin et deviendra l’organisme D-Trois-Pierres. 
 
Après des démarches auprès du personnel du Bureau de Consultation 
Jeunesse du Montréal Métropolitain, c’est à des jeunes sans travail, à faible 
niveau de scolarité, utilisant des drogues douces mais qui veulent s’en 
sortir que le projet s’adresse.  Du personnel est embauché pour offrir de la 
formation qui prépare à entrer dans le monde du travail tout en apprenant 
la réalité du monde des relations.  Rachel vivra avec eux à Pierrefonds 
accompagnée de S. Florence Mercier.  M. André Trudel en a été le directeur 
général pendant plusieurs années.  
 
En 1988 s’ouvre la ferme dans le Cap Saint-Jacques avec ses hauts et ses 
bas…  c’est là que D-Trois-Pierres prend de l’expansion et devient une 
entreprise d’insertion en partenariat  avec la Communauté Urbaine de 
Montréal. 
 
En 2001 D-Trois-Pierres s’implique dans la naissance d’un centre 
d’excellence dédié à la Jeunesse à Boscoville 2000.   
 
L’Accueil du Petit-Lac à Nominingue sera aussi impliquée de 2003 à 2011 
dans la formation des jeunes. 
 
Suite au chapitre de 2005 naît une communauté élargie dont Rachel est 
membre;  cette communauté se rencontre tous les mois pour cheminer 
comme groupe tout en participant à la vie de la région et de la 
congrégation.  Faisaient partie de cette communauté les sœurs Rachel, Lise 
Lebrun, Pierrette Charbonneau, Hanna Biewer, Pauline Dagenais et 
Monique Paquette. 
 
Suite à une rencontre avec Daniel Cholette S. Rachel a été co-fondatrice des 
Maisons N.-D. de la Renaissance, projet qui vise à valoriser la spiritualité 
par les arts et le dialogue interreligieux. 
 
Mme Marie-Andrée Michaud, co-fondatrice de Terre Sacrée avec S. Rachel 
a été généreusement soutenue par cette dernière. 
 



 

Entrée au Pavillon en 2019, elle aura le soutien de sa grande sœur 
Henriette; elle gardera aussi un lien avec les personnes impliquées dans ces 
organismes qu’elle porte toujours dans sa vie et dans son cœur.  C’est là 
que sa communauté élargie la rejoignait pour des rencontres mensuelles.  
Du Pavillon elle passera à la résidence « Les Pionnières ». 
 
Après des années de souffrances assumées, S. Rachel nous a quitté pour 
cette autre Terre sacrée…  emportant avec elle de nombreux rêves encore 
en devenir… 
 
 
Chère Rachel, 
 
Femme bâtisseuse, tu as su ouvrir avec tant d’autres des espaces 
d’humanité. 
 
Femme à l’écoute de la Parole de Dieu, tu l’as laissée te guider dans ta 
sphère du quotidien. 
 
Et ce samedi 4 mars, tu as entendu ton Dieu te murmurer : 
 Viens ma toute belle 
 l’hiver s’en est allé,  les fleurs s’éveillent, 
 viens que je t’emmène dans mon jardin 
 viens mon cœur t’appelle (d’après le Cantique des cantiques) 
 
 
 
S. Monique Paquette, csc 
Assistante générale 


